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Burundi : Said Djinnit explique ne pas avoir compris ce qu'on lui reprochait

RFI, 19 juin 2015  SaA d Djinnit (ONU): A«<Ma rA©cusation au Burundi dA©coule d&€™un malentenduA» Par Marie-Pierre
Olphand Iy a une semaine, SaA d Djinnit (photo), I'envoyA© spA©cial de 'ONU dans les Grands Lacs, abandonnait son
rA’le de mA@diateur au Burundi. Un mois plus tA't, il avait AOtA© chargA®© de faciliter le dialogue entre gouvernement et
opposition pour trouver une sortie A la crise qui secoue le pays depuis fin avril, depuis que le prA©sident a dA©clarA© sa
candidature A un troisiA’'me mandat. RA©cusA®© par I'opposition et la sociAStA® civile, SaA d Djinnit explique aujourd'hui ne
pas avoir vraiment compris ce qu'on lui reprochait. Le diplomate onusien insiste aussi sur la nA©cessitA© de reprendre le
dialogue et sur l'importance de mettre en place en calendrier AGlectoral consensuel. SaA d Djinnit est l'invitA© de Marie-
Pierre Olphand.

RFI: SaAd Djinnit, ;cA€™est rare qua€™un mA®@diateur soit dA@©savouA®© aussi vite et qua€™il dA©missionne comme vous |
ce que vous Adtes dA©ASUA ? Vous Adtes amer aujourda€™huiA ? SaAd Djinnit : DA©AS8u, certainement. Ca€™est AGvide
enfin, amer, nonA ! JA€™ai connu des situations similaires dans ma carriAre. Ja€™ai AOtA© dA©ASu parce que da€™abord i
que mon rA’le de facilitateur ma€™a AGtA© donnA® par les parties elles-mA3mes. Et AGvidemment, ja€™ai travailA© comme
fait, avec objectivitA©, impartialitA©. Je sais faire ce travail, mais je crois savoir qua€™un malentendu a A©mergA© quelque p
Ca€™AOtait quoi ce malentendu ? Vous |a€™avez compris ? Je ne la€™ai pas compris, honnA2tement. Parce qua€T'V'aprA sl
envoyA©e par Ia€™opposition au secrA®taire gA©nAGral de IAE™ONU pour demander mon dA©part, quand jA€™ai posA© la
certains leaders de I4€™opposition comme Agathon Rwasa et da€™autres, ils ma€™avouaient qua€™ils nA€™ AGtaient pas ir
certains avaient signA© en leurs noms. Donc ja&€™imagine qua€™il y a un malentendu quelque part ou une manA“uvre, sans «
de ceux qui ne souhaitaient pas que le dialogue se poursuive, peut-Adtre. Ce que vous reproche notamment Ia€™opposition
ca€™est da€™avoir pris position pour un 3e mandat. CA€™est archi-fauxA ! Je na€™ai, A aucun moment, pris position pour
Sije devais prendre position, A§a aurait AOtA© plutA't le contraire, il faut connaA®tre mon itinACraire. JA€™ai eu |A€™occasit
le prA©sident Nkurunziza en tant qua€™envoyA© spACcial A deux reprises et jA€™AOtais prA2t A le revoir une troisiA'me foi
exprimer les prA©occupations des Nations unies par rapport aux consA©quences da€™un 3e mandat. Comme vous savez, le
secrAGtaire gAOnAGral a lui-mA2me appelA© Ia€™attention du prA©sident Nkurunziza le 27 mars dernier sur les consA©quer
potentielles dA€™une telle candidature. AprA’s cette rA©cusation, vous avez tirA© une leASonA ? Le problA 'me et cA€™est (
est dA©cevant, ca€™est que je ma€™attendais A de critiques, mais pas de cette partie. Vous vous attendiez A ce que ce so
pouvoir qui vous rA©cuseA ? Je ma€™attendais A ce que ce soit le pouvoir qui me rA©cuse parce que, effectivement ja€™ai
propos qui pouvaient Adtre mal interprA©tA©s par le pouvoir lors du sommet de Dar es-Salaam, le 31 mai. JAE™A@tais loin de
penser que la€™opposition allait me rA©cuser ! Mais Ia€™histoire est faite aussi de malentendus. Les divergences qui se son
exprimA©es entre le Rwanda et la Tanzanie vis-A -vis de la candidature A un 3e mandat de Pierre Nkurunziza, sont-elles
dangereuses pour le BurundiA ? Il est toujours important que la rA©g|on parle da€™une seule voix. Ca€™est A©vident. Mais
vous dire quaE™A aucun moment je nA€™ai senti des pesanteurs rA©gionales sur le dialogue. JA€™ai reA8u le soutien de tol
mener ce dialogue, y compris de la Tanzanie, du Rwanda, de |&€™Quganda, de I1a€™Afrique du Sud et du Kenya. Le camp
Nkurunziza a accusA®© le Rwanda de soutenir ses adversaires. Est-ce que vous craignez un retour aux antagonismes
Hutus, Tutsis, un retour A la guerre civileA ? Je suis arrivA© le 25 avril A Bujumbura, le jour mA2me du congrA’s du CNDD-
FDD parce qua€™on sa€™attendait A des tensions. Evidemment, cA€™A®tait prA©visible. Tout le monde craignait que la sit
dAGrape. Un mois et demi aprA’s, le jour de mon dA©part on avait enregistrA© 44 morts. Ca€™est injustifiable, inacceptable, r
ce na€™est quand mA2me pas la€™escalade redoutA©e. Le dA©bat est toujours restA© au niveau politique avec certes quelc
rA©fAGrences par-ci par-IA , mais trA’s IA©gAres aux aspects ethniques. Pour Ia€™essentiel 4€" et je ma€™en rAOjouis a€",
au niveau politique. Et je dois rendre hommage aux Burundais parce que quelqua€™un comme moi qui a AOtA© impliquA© da
le dossier burundais depuis les annA©es 93, jA€™ai vu aprA’s plusieurs annAGes da€™absence que vraiment ils ont fait dA€™
progrA’s sur la voie de la rA©conciliation et de la cohA©sion nationale. La prA©sidente de la Commission de I&€™Union africa
Nkosazana Dlamini-Zuma sa€™est dite inquiA“te pour le Burundi. Est-ce que ca€™est aussi votre sentimentA ? Il'y a lieu dag€
inquiet, A©videmment, quand on voit cette crise. PourquoiA ? DA€™abord au sujet des A©lections, il est important qua€™elles
tiennent dans des conditions transparentes, libres, pacifiques et inclusives. LAE™Union africaine a plaidA© justement, lors du
dernier sommet en Afrique du Sud pour qua€™un calendrier consensuel soit AGtabli pour ces AGlections. Il a JAGJA AGtA® fi>
les autoritA©s qui disent ne pas vouloir le changer. Quel est le risque dA€™un passage en force avec les dates dAGjA
annoncA©esA ? Je suis toujours plus A 1a€™aise avec des calendriers qui sont arrA2tA©s de faASon consensuelle. Evidemm
le consensuel, A§a ne veut pas dire tout le monde. Vous estimez qua€™il faut revoir le calendrier actuelA ? Non. Encore une
fois, ce na€™est pas la date qui est importante. Ce qui compte ce sont les conditions qua€™il faut mettre A place pour prA©pa
les AC@lections. Depuis plusieurs semaines, les radios privA©es sont justement fermA®©es pour la plupart. Est-ce que ca€™est
raisonnable da€™organiser un scrutin avec des mA©dias bA¢illonnA©sA ? Non. Je pense que la rA©ouverture des radios et d
tA©IACvisions privA©es doit se faire indA©pendamment des AClections de toute faA§on, et en particulier pendant la pA©riode
Aolectorale. Donc jA€™invite le gouvernement A prendre toutes les dispositions pour faciliter la rA©ouverture des radios et des
tA©IACvisions privA©es. Quid des personnes arrA2tA©es depuis le dAGbut des manifestations, est-ce que vous avez demant
leur libA©rationA ? Ja€™ai toujours demandA®© aux autoritA©s burundaises de les libA©rer sans condition. Evidemment, S&€’
cas contre lesquels il y a des dossiers lourds de justice, A©videmment la justice doit faire son travail dans toute SAOrA©NItAC e
objectivitA©. Mais pour la plupart des gens qui ont AOtA© ramassA®©s par la police dans le cadre des manifestations, je crois
qua€™ils doivent Adtre libAGOrAGs. Le Conseil de paix et de sA©curitA© qui s&€™est rA©uni le week-end dernier a prA' nA© ur
dialogue da€™ici ce samedi. Est-ce que ca€™est envisageableA ? Je ne sais pas si cCA€™est envisageable je ne suis pas sur
mais A mon avis on a perdu trop de temps.
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